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Alpes orientales
M. O. Ampferer (54), qui a parcouru après M. AAT de

Seidlitz le Rhaeticon oriental, a été amené à corriger sur une
série de points les observations publiées par cet auteur (voir
Revue pour 1906). Il conteste en particulier la présence du
Trias entre les gneiss amphiboliques du AValseralpgrat et la
diorite du Schwarzhorn et l'enveloppement de cette diorite
vers le bas par une zone de serpentine. Il envisage d'une
façon très différente de celle de M. Seidlitz les relations entre
le paquet de gneiss du Bilkengrat et les schistes du Flysch
qui l'encadrent et considère les schistes à Fucoïdes du sommet
du A'erspalen comme une simple interstraficationdans le Flysch
et non comme un coin synclinal. Enfin il conteste l'existence
des 3 écailles superposées de Malm dans la chaîne de la
Drusenfluh et conclut que l'enfoncement mécanique de haut
en bas de la diorite du Schwarzhorn et du gneiss du
Bilkengrat n'est en aucune façon démontré, pas plus du reste
que la superposition de 5 nappes distinctes dans le massif du
Rhœticon.

A propos de la superposition de ces nappes, M. Ampferer
explique que le mélange de terrains divers, qui existe dans
le Karr de « in den Gruben » et que M. de Seidlitz a interprété
comme dû à une ouverture en fenêtre à travers les nappes
austro-alpine, rhétique et de la Brèche, est dû en réalité
simplement à l'accumulation sur ce point de matériaux
morainiques de provenances diverses.

Haltes Alpes calcaires
M. M. Lugeon (75) continuant ses recherches dans le massif

des Diablerets et du Wildstrubel, a pu suivre jusque près
d'Ardon la couverture nummulitique normale du pli de Mordes

et démontrer ainsi que celui-ci est recouvert sur toute sa
largeur par la nappe des Diablerets. L'Urgonien et le
Nummulitique de Mordes forment dans la vallée de la Liserne 4
anticlinaux secondaires. La racine delà nappe des Diablerets
correspond probablement à la bande cristalline, dernier
prolongement du massif du Mont Blanc, qui forme un anticlinal
couché au S du Rhône et se termine près de Charrat.

Dans une seconde communication (77) M. Lugeon rend
compte de ces mêmes observations, puis il décrit une grande
faille transversale qui passe au X du Sanetsch. Il revient éga-


	Alpes orientales

